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/ VIGNE / 


B T i A CK— ROT 

~ Les premières projections ont eu lieu à l’occasion des très fortes pluies entre 

lp g pt p e g Mai. La protection doit donc être généralisée da ns tou t le vi gn oble du Haut - 
Poitou, où la lutte ësT"ô^liga{c"irê^axr5te - prefêctoraî du ZÜIZT7477"ains:L que dans les 
Quelques zones des Charentes où cette maladie sévit. 


ACARIENS , . . ...... 

La situation n’est pas préoccupante : les araignées rouges sont peu abondantes 

nette année et les araignées jaunes sont encore peu actives. Un contrôle dans les foyers 

précédemment constatés permettra de s’en assurer. Au besoin on pourra réaliser un soufrage. 

OÏDIUM 

Maintenir la protection. - ■ 

/ POMMIER POIRIERT 

tavelures . . , , 

P our le pommier, de très importantes projections d’ascospores ont otc enregistrées 

er. fin de semaine dernière. En même temps, une sortie de tache spectaculaire a pu être obser- 
vée sur poiriers non traités. 

La protection a été assurée par le traitement préconisé dans notre précédent bulle- 
tin (2 Mai). Cependant il a été lavé par les fortes pluies de la fin de semaine et il doit 
être renouvelé impérativement. 

iCASIfflS ^ éolosions d'araignées rouges (P. Olmi) sont pratiquement terminées. Les inter- 
ventions ne se justifient qu'à rartir du seuil de 25/30 formes mobiles en moyenne par feuille, 
sur un échantillon de 100 organes (20 à 50 arbres). En l'absence d'autres ravageurs , utila- 

ser un acaricide spécifique • 

Dans la plupart des cas, surtout si l’on a employé des fongicides "freinateurs" 
(voir avis de Février 1.974) il n’est pas nécessaire d'intervenir. 

- — - “lof apparition est plus tardive que d’habitude. H y a tout de même lieu d’être 
vigilant. Intervention l 4 présence de ravageur sur 2 d’organes. ■ 

PUCERON VERT 

iT y a rarement lieu d'intervenir. 

. :* 

CHENILLES ( DEF0LIAÏ RI CES - TORDEUSSS - NOCTUELLES) 

Intervenir si l'on trouve environ 5 d’organes habités. 
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CHARANÇONS des SILIQÜSS 


/ COLZA 7 


Sauf dans les cas assez improbables où les insectes seraient abondants 
(plus de 1 par pied) et les dégâts dûment constatés, tout traitement est à proscri- 
re désormais. 


/ CEREÀLÎS / 


TRAITEMENTS FONGICIDES 


Dans un précédent bulletin, l'opportunité de traiter les orges de printemps 
contre les attaques d' oïdium précoce a été envisagée. Aujourd'hui .sont publiés les_ ___ 
éléments relatifs aux traitements plus polyvalents sur céréales. En effet, aucune 
décision de traitement , concernant les maladies du pied en particulier, ne pouvait 
être prise, jusqu'à présent, sur les seuls éléments de pronostic ou de constat deà' 
maladies dont l’agriculteur pouvait disposer. 

. ~ > 

Dans cette présentation sont distingués deux groupes de maladies qui relè- 
vent de produits et de stades de traitement différents : 

- maladies du pied (pic tir— verse et fusariose) * - r 

- maladies du feuillage et des épis (oïdium, rouille, s eptoriose, fusariose) • 

Toutefois, les céféales sont attaquées par un complexe de ces maladies et 
c'est contre ce complexe que 1' agriculteur devra, en définitive, raisonner son inter- 
vention. 

L'abonné trouvera en fin de texte le tableau des produits utilisables pour 
la campagne 1975. 

'£/ LUTTE CONTRE LES MALADIES DU PIED DES CEREALES : PIETIN-VERSE et FUSARIOSE 


Cette lutte n'e3t à envisager que s’il existe simultanément pour ces 
maladies s . . 

• * • 

- des symptômes précoces, 

- un risque important de développement. 

" En effet, ‘plus les symptômes "apparaissent tôt,plus la vigueur de la 
céréale risque d'çn être affectée. 

Les dommages consécutifs à des attaques précocês et graves de malâdies du 
pieô seront plus ou moins importants selon les conditions de végétation ultérieures. 

Les essais du Service de la Protection des Végétaux ont montré que diffé- 
rents facteurs peuvent aggraver le risque de développement de ces maladies : 

M « *• » 

- résidus de récolte abondants 

- variétés sensibles (Etoile de Choisy, Capitole^ Champlein, Hardi, 

Top, Heima, Joss ..») 

- semis précoce . — - - - 

- fumure azotée excessive 

- conditions climatiques favorables 


En conséquence si le risque de développement des ' maladies est jugé 
suffisamment grave, un traitement peut être alors recommandé. Celui-ci sera appliqué 
au stade.. 6^—^ 7^ de la céréale (entre premier et deuxième noeud visible) ou, au plus 
tard, à l'apparition de la dernière feuille. 

Un seuil de 25 fi des tiges profondément touchées pourrait constituer un 
seuil d'intervention qu'il est encore nécessaire de vérifier. 
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b/ LUTTE CONTRE LB5 MALADIES DU FEUILLAGE ET DES EPIS : OÏDIUM. ROUILLES. SEPTQRIQSE. FUSARIOSE 

La présence du complexe de ces maladies sur la plante exige une polyvalence 
d’efficacité des fongicides employés. 

D'autre part, ces affections étant étroitement liées aux conditions clima- 
tiques, tant dans l’expression des symptômes que dans la gravité des dommages, la 
corrélation entre efficacité et gain de rendement, pour les produits utilisés, est 
souvent peu évidente. 

Ces maladies se sont peu développées dans nos essais en 1973 et 1974. Dans 
ces conditions, il est bien diff cile d’avancer les critères permettant une utilisa- 
tion très précise de chaque produit. 

Les dégâts dûs à ces maladies semblent s'extérioriser davantage en présence 
de maladies du pied. 

De môme que pour les maladies du pied, différents facteurs d’aggravation 
des maladies des feuilles et des épis peuvent être recherchés parmi î 

- les précédents culturaux 

- les variétés sensibles 

- la fumure 

- les techniques culturales 
C/ PRECONISATIONS POUR LA CAMPAGNE 1973 


En conclusion, il est possible de distinguer deux grands groupes de mala- 
dies qui sont justiciables de traitements différents. 

Les maladies du pied peuvent faire l'objet d’un traitement relativement 
précoce, appliqué au stade "premier a deuxième noeud visible". 

Ce traitement ne doit être réalisé qu'en présence constatée de maladies 
et en cas de risque important d'aggravation. Sj ces deux conditions ne sont n as 
réunies , il est inut ile d’intervenir . 

Dans le cas contraire, la spécialité utilisée doit alors contenir au moins 
•une matière active endothérapiaue (bénomyl carbendazim, méthylthiophanate) • 

Les maladies du feuillage et des épis peuvent faire l'objet d'un traitement 
appliqué à un stade plus tardif , à partir du début de l'épiaison. En présence de 
maladies , deux cas peuvent se présenter : 

- L’infestation est a forte prédominance d ' Oïdium et de Rouilles. 

Le traitement doit alors être réalisé avec une spécialité contenant 
au moins une matière active a action de contact. 

— L’infestation est a forte prédominance en Septoriose et Fusariose. 

Le traitement doit alors être réalisé avec une spécialité à large spec- 
tre d’efficacité. 


Il appartient donc à chaque agriculteur de reconnaître, dans une situation 
déterminée, si un risque grave de dommages justifie une intervention. A ce jour, dans 
les essais du Service de la Frotection des Végétaux, l'intérêt économique de tels 
traitements n’est apparu que dans 30 % des cas. 

Le Chef de la Circonscription Les Ingénieurs chargés des 

Phytosanitaire " POITOU-CIiARENT ES " AVERTISSEMENTS AGRICOLES 

G. LECHAPT 

F. BARBOTIN r # HUDE B; MORIN 
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